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LE§ ,,BTP,, A TN EIüOULEI\IE
Mais où est donc passée 1a l2ème

Compagnie ? Ctest ta question qu'on
aurait pu se poser les 9 et I 0 octobre.

En effet, dès I 4 heures, samedi,
nous étions rassemblés : tenue de
combat, sac à dos, fusi1. Puis, embar-
quement dans 1es camions, et enfin,
1e départ pour "Trémoulène Cityrr.
Ltambiance est joyeuse, le soleil est
de 1a partie. Pour notre première
grande sortie hors de I'E.E.T.A.T.,
certains stimaginent quton nous em-
mène dans un camping t'quatre étoi1es",
mais 1es illusions durent peu: au fi1
des kilomètres, 1a route devient de
plus en plus étroite, puis ctest une
piste en terre qui nous amène à un
hameau. La rame stimmobilise et nous
débarquons. Est-ce 1à Trémoulène ?

Si le site est magnifique, 1es maisons
le sont beaucoup moins. Mais qutimpor-
tê, tels les escargots, nous avons 1a
nôtre sur 1e dos. Les sections se dis-
persent à 1a recherche dtun emplace-
ment pour la nuit, mais avant, itins-.
truction militaire prend ses droits
et nous apprenons tous les secrets
du bon point de repère et de l'appré-
ciation des distances.

Puis, nous installons te bivouac,
au sonulet de 1a colline pour mieux
admirer le paysage. Le feu est allumé,
Itheure du repas arrive et nous fai-
sons connaissance avec la boîte de
ration type T. La veillée se prolonge
et 1es chants fusent dans la nuit,
1'ambiance est amicale et décontrac-
tée.

Arrivent les tours de garde. Pour
certains, crest la première nuit de
camp. 0n écoute : ce bruit de feuilles
que 1'on entend, est-ce le vent dans
1es arbres ou le passage dtun dahut ?

A l'aube, 1e café chaud achève de
nous réveiller, puis, après 1e démon-
tage et 1e nettoyage du bivouac, nous
prenons 1a route du retour.

Au début, 1'allure est fraîche et
joyeuse, mais au fur et à mesure que
les kilomètres srajoutent aux kilomè-
tres, le silence stinstalle, chacun
pense à ses pieds plus ou moins meur-
tris et nous prenons à peine 1e temps
dradmirer 1e paysage.

Un dernier arrôt près de BERGONNE

nous permet dtachever notre ration,
puis vers 14 heures, les sections arri-
vent à 1'E.E.T.A.T., harassées mais
toujours avec 1e mora1.

Ces deux jours à Trémoulène furent
pour tous une expérience et un avant-
goût de ee que sera Bourg-Lastic.

E.S.O.A. BOUILLON
E.S.O.A. GARCIA.



Un camarade nous quitte

Après 25 années de service,
lrAdjudant-Chef B E S Etienne prend
sa retraite, pour rejoindre les Pyré-
nées-Orientales. E.V. en 1952 dans 1e
Service du Matériel, i1 sert au Marocl
de 1952 à I 958 et en Algôrie de I 958
à 1960. 11 rejoint alors 1a métropole:
affecté au CMJA ISSOIRE de I 96O à
1963, à 1a D.R.M. 5 de LYON de 1963 à
1964 et enfin à 1'E.E.T.A.T. en 1964.
Estimé de ses chefs et de ses camara-
des, titulaire de la Médai1le Uilitai-
re, de la Médail1e d'Argent de 1'En-
seignement Technique, nous verrons partir cette figure sympathique du C.E.A
avec regret et nous 1ui souhaitons tous une longue et heureuse retraite.

greu§ de Beue§
Une sortie regroupair trois clubs

du.2ème Bataillon en ce mercredi 7 oe
tobre après-midi eE pour 1'occasion,
un car avait même été loué. Il sragis-
sait avec 1e renfort du peloton de
Gendarmerie de BESSE.*en CI{ANDESSE de
descendre dans une grotte souterraine.
Partieipaient donc à cetÈe sortie 1e
club nature, 1e club escalade et 1e
club ski, concernés tous 1es trois
pour des raisons diverses. Le club ski
venait tout d'abord pârce que 1e
"CREUX de SOUCY" se trouve dans sa
zone réservée : à quelques bât.ons de
ski du lac Pavin et de Super-Besse. Et
puis, i1 faut bien acquérir le goût du
risque. Le club nature voulait cons-
tater de visu f intérêt gôologique du
site. Celui-ci. se prêsente coûEne une
cloche de 32 m de haut avec une base

Deux ans passés au club radio et je
viens de recevoir un papier de la
poste'me disant de me présenter à la
gare d'ISSOIRE 1e 11 octobre à 17 h15.
Cette convocation a pour but de me
faire passer 1a licence F.1 de radio-
amateur me donnant droit d'utiliser
une station radioélectrique. Le lundi
11, à 17 h 15, lrlnspecteur des P.T.T.
est présent au rendez-vous. Monsieur
MACHERET, Directeur du club radio est
1à aussi, pour accompagner son é1ève.
Arrivâs au club radio, nous retrouvons
1e S/C BORRIES de 1'I.S. électroméca.
Depuis trois ans, il joue à cache-cache

quel de neuf à f.l.H.q ?

de 22 m de diamètre et une ouverture
au sommet de 4m de diamètre. 11 srest
formé sous 1'effet de 1a pression des
gaz pendant une éruption volcanique. Le
club escalade était venu lui, pour
prêter son matérie1 et pour s'entraîner
non seulement à descendre mais aussi à
remonter avec 1es ttjuniorstt.

La descente pouvait donc sreffectuer
soit par treuil, soit en rappel, soit
en éche11es spéléo. Tout se passait
bien jusqu'à ce qu'une pierre vienne
à se détacher du plafond et vienne
écraser le doigt de Monsieur CHAUCHAT,
1e photographe du club nature.

Une mauvaise estimation des dé1ais
n'avait pas permis de prévoir que tout
le monde ne pouvait pas descendre dans
le trou, mais tout 1e monde devait
repartir content de cette première.

avec les inspecteurs pour passer 1ui
aussi sa licence. Monsieur RABOISSON,
directeur adjoint du club, est lui aussi
de 1a partie. L'inspecteur des P.T.T.
examine ma staEion et me fait passer
les épreuves de I'examen. E11es por-
taient sur le réglement des radios, 1es
émetteurs percepteurs et quelques ques-
tions sur 1rélectronique généra1e "à
tubds". Vers 18h30, liinspecteur nous
annonce que nous sommes reçus à I t exa-
men F.l de radiophonie I mais ce n'est
qutune étape et nous nous préparons
déjà pour passer la licence F.6.

ESOA RAGOT Jacky (326)



Les

üne épopée fabuleuse ! Tournée dans
le décor naturel et majestueux des
gorges du Tarn, une distribution
éblouissante : plus de I 0OO acteurs
et figurants dont :

- Adjt CREUS-MUNTAL, dans le rô1e
du coureur de marathon ;

- Lt BLASS, éclaireur de Pointe ;

- Cne CIIRETIEN - Adjt EJSMONT,

lravant-garde;
- Lt JAB0T, le martYr I
- Cne AUBRY, Cne DONATI, 1e gros

de la troupe.
Le tournage a nécessité 4mB3 de

sparadrap, l r5 litre de mercurochrome,
6 livres d'embrocation et onguents
divers, 37 li-tres de jus de fruits et
autres potions magiques, des kilos de
raisins secs, pruneauxr etc

Samedi 2 octobre à midi, 1a foule
des concurrents atËend 1e signal :

2 030 pieds trépignent drimpatience,
dans une odeur d'hui1e camphrée et de
transpiration ... PAN ! Le départ est
donnê, 1a masse enf1e, déferle, galo-
pê, 1e sol tremble, on se heurte, se
frotte, se bouscule, crest Parti
pour 10O kilomètres !

Bientôt 1e groupe s'étire en un
long serpent multicolore glissant 1e
long du Tarn, après 1e rush du déPart,
on adopte une al1ure plus raisonnable,
conforme à son tableau de marche. 0n
propose à une jeune fenrne de lui
faire un brin de conduite' on lui of-
fre un jus de fruidau poste de ravi-
taillement. "Prôtez-moi voÈre huile
camphrée, je vous donnerai de la
coramine " tout cela à 7 km/h de
moyenne, dans un décor enso1eillé,

Le temps passe, une grande côte
apparaît, eui fait tarir 1es ôonrer-
sations, égrener les groupes, naîEre
les premières ampoules ! Kilomètre
après kilomètre, on découvre son
corps : c'est fou le nombre de points
qui peuvent vous faire souffrir rien
quten marchant : 1es genoux, ltinté-
rieur des cuisses, 1es lombes, je ne
dis rien des pieds : brû1és, hachés,
moulus, rapés, enflés, saignés, écor-
chés, battus et j'en oublie !

Après 42 km en un -peu plus de
3 heures, notre "orrrf.rt 

de marathon
s'effondre .." et, malgré les massages
ne peut repartir ; lthonneur est sauf

et 1a 1égende respectée !

Pour les auËres, la moYenne faiblit
1a nuit tombe, il reste 58 km en
montagne (dont deux passages de col),
on glisse un pu11 ou un passe-montagne,

100 km MILLAUde

et on marche
Aux postes de contrôle-ravitaille-

ment-massages, 1e spectacle ntest pas

réjouissant : dans une débauche de mer
curochrome, algipan, déconEractyl et
autre produit miracle, des corps sont
vautrés, jambes nues et pieds sanguino-
1ents, attendant drêtre pansés, massés
et remis en route. Drautres, prostrés
sur un banc, recherchent ltla formett à

grands coups de thé,. de café et de Ear
tines ; et chaque minute en amène

drautres, plus pâles et tibrutants que
1es précédents \-'l

Au kilomètrç 65, une ondée bien-
faisante ratrafcnit nos fronËs moites

e1le durera 4 heures ! Dégoulinant
jusque dans les culottes ! les pieds
(toujours eux) font f1oc, floc, on
croit porter des espadrilles en toile
émeri ! La nuit est noire, i1 Pleut,
on est seul, on marche, on marche dans
les côEes qui meurtrissent 1es talons,
dans les descentes qui laminent 1es or-
teils, on se traîne de poste de secours
en poste de secours ... mais puisque
toutes 1es choses ont une fin, 1a pluie
s'arrête, 1e jour se lève, le brouil-
lard aussi, on se surprend à esPérer ;
encore une côte, interminable, une
longue descente, on aperçoit à I'hori-
zon 1es premières maisons de MILLAU,
ùn est dans les faubourgs' quelques
applaudissements tombent des fenêtres,
on voiË 1es banderoles du dernier
contrôle, alors on marche, on marche
encore des gens vous entourent,
vous tapent dans le dos r on vous prend
votre dossard, vous êtes couché5sur
une table de massage, mâchant un bis-
cuit sans conviction, quelqu'un répète
"c'est fini ! c'çst fini !" On se dit :

"tiens, j'.i faifi l 00 km à pied".cr est
plus tard qu'on réa,lise 1a somme d'ef-
forts et de souffrances vécues : celui-
1à, pris dg crampes et tïansf Par la

^.pluie, a dti abandonner au 7oème km.
CeË autre, livré aux mains dtune mas-
seuse, dans urie rêverie paradisiaque
... ne se réveil1e que trois heures
plus rard ! Celui-ci, 1es talons
"éc1atés" au 40ème km a boité des deux
janrbes jusqu'à 1a f in. S'il f a11ait
résumer la longue marche en une phrase,
on pourrait dire que crest une assez
bonne évocation du purgatoire ; à. celte
différence près : on peut maintenant
s r en vanter ! . Un détail encore : 1es

expressions "prendre sur soitt et tty

mettre du sien" ont ici toute leur
valeur : nous avons Perdu I I kg à nous
six.
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2 030 pieds trépignent d'impatience,
dans une odeur d'huile camphrée et de
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donné, la masse enf1e, déferle' galo-
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Bientôt le groupe s'étire en un
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taillement. "Prâtez-moi votre huile
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Le temps passe, une grande côte
apparaît, qui fait tarir 1es ôonver-
sations, égrener 1es groupes, naître
les premières ampoules ! Kilomètre
après kilomètre, on découvre son
corps : c'est fou 1e nombre de Points
qui peuvent vous faire souffrir rien
quten marchant : 1es genoux, Itinté-
rieur des cuisses, 1es lombes, je ne
dis rien des pieds : brûlés, hachés,
moulus, rapés, enflés, saignés, écor-
chés, battus et j'en oublie !

Après 42 km en un -peu plus de
3 heures, notre "otrt/"rrt de marathon
s'effondre ... et, malgré les massages
ne peut repartir ; Ithonneur est sauf

et la légende respectée !

Pour 1es autres, 1a moYenne faiblit
la nuit tombe, il resËe 58 km en
montagne (dont deux passages de co1),
on glisse un pu11 ou un passe-montagne,

100 km MILIAUde

et on marche
Aux postes de contrôle-ravitaille-

ment-massages, 1e spectacle ntest pas

réjouissant : dans une débauche de mer
curochrome, algipan, décontractyl et
autre produit miracle, des corps sont
vautrés, jambes nues et pieds sanguino-
lents, attendant drêtre pansés, massés
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Au kilomètrç 65, une ondée bien-
faisante rafrafcnit nos fronts moites

e1le durera 4 heures ! Dégoulinant
jusque dans 1es culottes ! 1es pieds
(toujours eux) font f1oc, floc, on
croit porter des espadrilles en toile
émeri ! La nuit esE noire, i1 Pleut,
on est seu1, on marche, on marche dans
les côtes qui meurtrissent les talons,
dans 1es descentes qui laminent les or-
tei1s, on se traîne de poste de secours
en poste de secours ... mais puisque
toutes 1es choses ont une fin, 1a pluie
s'arrôte, le jour se 1ève, le brouil-
lard aussi, on se surprend à espérer t

encore une côte, interminable, une
longue descenle, on apeïçoit à 1'hori-
zon les premières maisons de MILLAU,
ùn est dans 1es faubourgs, quelques
applaudissements tombent des fenêtres,
on voit 1es banderoles du dernier
contrôle, alors on marche, on marche
encore des gens vous entourent,
vous tapent dans 1e dos r on vous prend
votre dossard, vous âtes couché5sur
une table de massage, mâchant un bis*
cuit sans conviction, quelqu'un répèËe

"c'est fini ! c'çst fini !" on se dit :

"tiens , j ' ,i taiÿ I o0 km à pied" . c' es t
plus tard qu'on râa,lise 1a somme d'ef-
forts et de souffrances vécues : celui-
1à, pris dg crampes et transïPar 1a,\pluie, a dti abandonner au 70ème km.
Cet autre, livré aux mains dtune mas-
seuse, dans urie rôverie paradisiaque
... ne se réveil1e que trois heures
plus tard ! Celui-ci, 1es talons
"êclatés" au 40ème km a boité des deux
jambes jusqu'à 1a fin. S'il fallait
résumer la longue marche en une phrase,
on pourrait dire que crest une assez
bonne évocation du purgatoire ; à ceçte
différence près : on peut maintenant
s r en vanter ! . Un détail encore : les
expressions ttprendre sur soitt et tty

mettre du sientt ont ici toute leur
valeur : nous avons Perdu 1 I kg à nous
s ix.



=FIEIE!?=l5 seulement auront la lourde tâ-
che de représenter 1e département
dimanche ; il ne doit rester que
1'é1ite. Nos cadets /ayant débuté
1e judo trop tard à 1'Eco1e,sré-
puisent. Seul DUPRAT trouve enco-
re des ressources pour marquer
ses adversaires, mais i1 ne sera
pris que coü1me remplaçant et crest
en larmes qu'il rejoindra 1e ves-
tiaire. En junior, 1'E.E.T.A.T.
staffirme et 1a robustesse et la
volonté des VIGUIER, PELLERIN et
BARTOLI est incomparable'

I1s formeront donc le 24 octo-
bre 1'ossature des juniors du Puy
de Dôme puisqu'ils seront 3 sur
1es 5 catégories existantes. A
18 Heures, après 6 heures de judoo
1es sourires revenaient sur les
lèvres : 0n rentrait sur ISSOIRE.

RUGBY
Match du 17.10.1916.

LE PUY - E.E.T.A.T.
Arbitre MT.BERNARD.

LE PUY entame ce match tambour
battanL et se fait menaçant dans
1es premières minutes. Mais 1'ASC
se ressaisit : GUITER ramasse une
ba1le donnée à suivre du N" I0 et
contre-attaque en donnant un as-
tucieux coup de pied à suivre pour
1'ailier droit, gui arrive un peu
tard. 2lème minute,mêlée à 5 mè-
tres du PUY - sortie pour EETAT.
Ouverture sur le côté gauche -
essai en débordement de CHASSELINAT
Transformation dif f icile réussie
par PEREZ - 6-0. Quclques fautes
de mains de part et dr autrer 4
notre ouvreur se fait prendre
balle en main et le PUY refait
tout 1e terrain pour srinstaller
dans notre camp. Pénalité à 1a
30ème minute réussie par le No l0
PONOT - 5-3 - mi-remps.

A 1a reprise VARALDA s'échappe
dtune remise en touche et charge
sur 4O mètres, il est arrêté d'une
façon douteuse. Pénalité et nous
voici à nouveau dans le camp ad -
verse. LE PUY arrête de volée.
Elessure de I4ARGOLET le demi de
mêlée remplacé par DUBOIS qui rerr
tre à la place de PEREZ, lequel
passe à la mô1ée.
47ème minute - 1a ligne drattaque
sous lrimpulsion de PEREZ se

ressaisit et LACI
essai : lO-3. A 1

nouvel essai de I
redoublement l4-:

Bonne partie t
qui nous place fr
pouJ e. Après 1 'e:
fort, un repas pr
avant de prendre
ISSOIRE où nous ;

*
1À

A CLEzu{ONT-FERBA
ché, les cadets
sont battus par
I'A.S.C.E.E.T.A.TUDO

Dimanche l7 octobre 1976 à t h,
au stade clermontois "Place de
Bughest', 1e marathon de judo com-
mence.

Tous 1es judokas du PUY de DOI{E
sont 1à et cherchent une sé1ec-
tion dans 1'équipe départementale.
Que ce soient 1es cadets, Ies
juniors ou les seniors ; ctest la
rentrée et dans chaque regard se
1it lrappréhension des grandes
compétitions. Les juniors de 1'E-
cole sont des routiniers, ils
ntont pas maqué Llne sortie Itan
dernier. rnî"rrànche nos cadets
encore ma1 à 1'aise dans leurs
tenues trop neuves, s t échangent
des regards qui ne trompent pas :

1a préparation physique n'a pas
été suffisante et la journée
sera longue.

Après un échauffement de 50 mi-
nutes, ctest les randoris. On corn-
mence au so1 pour terminer 1 t é -
chauffement !!! On srinterroge,
on regarde la pendule murale qui
semble ne plus marcher tant les
aiguilles ont du mal à avancer.
Puis crest debout que 1es hosti-
1ités continuent. 11 ne faut pas
se ménager puisqufil faut impres-
sionner. Mais cfest trop long et
lorsqu'à Il heures débutent 1es
présélections, il n'y a pas de
surprise et 1 rE.E.T.A.T. reste en
force puisque 4 espoirs et 7 ju-
niors sont convoqués pour l t après-
midi.
- 14 h 15, épuisés 1es 43 meilleurs
combattants reprennent un échauf-
fement aussi intensif que celui
du matin. Crest la règ1e, car

5 essais : - ANC

DUI
CON

QU]
4 transformatior

Très bon comtr
jeunês cadets qt
gement leurs hon
cependant beaucc
cohésion à réali
d'amé1 iorat ions
toutes 1es lignr
cun semble donnr
lui-même. Les mr

se confirment à
savoir: QUINTA
quipe) - GLTZE-
EL CONSTANT.

Nous espèron;
sultat est prom,
sera confirmé d
les Sncizes.

FOOT
Dimanche 11.

Match d

ES MARSAC 1

(lti - t en

Assistance n
arbitrage. Terr
Beau temps et f

D'entrée 1 t E

en main et aprè
technique de BI
battait 1e garc
20 m. La premiÈ
roula sous une
I'EETAT qui inr
supp 1émentairer
temps, sur une
MARSAC, un tir
gardien ARZEL
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T

LAVERIE marque un
La 60ème minute,
LACLAVERIE par
3.
bien arbitrée et
avori de notre
Efort, 1e récon-
ris en commun
1a route pour

arrivons à 15 h3O.

ND slade Leclan-
du CLERMONT U.C.
les cadets de
r. (28 à 6);
NYIIE ( 1)
AU (2)
srANr (1)
NrA (1),
s de GLIZE.
crtement de nos
i ont dominé lar-
ologues. f1 reste
up de travail de
ser et pas mal
à apporter dans
s, cep(ndant cha-
r 1e meilleur de
illeurs é1éments
chaque match, à
(Capitaine d'é-
DUFAU - LAFARGUE

que ce beau ré-
tteur et qutil
s dimanche contre

.BAtt
c.1916.
Football 3 F.

EETAT I O

s 0-4) .

yenne. Très bon
in en mauvais érat.
ais.
IAT prend le match
un bon travail
BACH]N, LE GALL

en sur un tir de
e mi-[emps se dé-
omination de
rivait trois buts
En seconde mi-

ontre attaque de
e 20 m et notre
ait battu.

Piqué au vif IrEETAT réagissait
et par trois fois en 10 minutes
aggravait 1e score. Profitant de
cette avance, 1'EETAT jouait plus
librement et les phases de jeu se
multipliaient pour voir arriver 1a
fin de 1a rencontre avec un poterr
tiel de 1O buts.

HAND.BÂtt
Malgré 1a perte du match par le

score de 23 à 13 contre 1'ASPTT de
l40UL tNS notre équ i pe, bri 1 1 amqnt
managée a réussi à'iaire de Ë
match une prise de conscience de
1a part de tous, du Hand-8a11 au-
vergnat et des difficultés du jeu
collectif . En technique individuel-
1e nos joueurs se sont montrés
d'un niveau égal à 1'équipe,adver-
se. Le manque de réussite lors des
premières minutes du match a fait
que 9 tirs ont été repoussés par
1es barres. Ltentraînement du
jeudi soir sera axé sur 1e jeu
collectif défensif.

Nous invitons tous 1es person-
nels de 1'EETAT à venir supporter
et acclamer nos équipes 1e 23 oc-
tobre contre les équipes de COURNON

(honneur et cadet) et le 20 novem-
bre contre 1'USI en honneur et 1e
HBL AURILLAC en cadet.

résultcrts
RUGBY Cadets - 10.10.1916

EETAT bat PONT DU CHATEAU par for-
fai t

En amical
EErAT (.r.A§SU)- Uar EETAT (cad. ) t 4-4

Coupe Crabos
EETAT bat stade Clermontois B0-10

VOLLEY - 7.10.1916

SMPS - 9 et 10.10.1976
CHAMPIONNAT D' AUVERGNE

6' Sgt TAILLEFER (lloPrornotro
Bo E.s.o.A. DELRTEUX (:1" c;,
9o E.s.o.A. BADrA (3t' cie)
9o E.s.o.A. AFCHATN (31' c; ,

9" E.s.o.A. CHEUREUX ( I ]" ci,
9" E.s.o.A. DEHERT (33" cie)
ESCRIME - Tournoi de I4AURIAC

Fleuret féminin minime :

- lère/ l2 : Isabelle de
masculin minimeFleuret

- B" I 42 : Alain BAZETOUX

- 12" I 42 : Maxime FAYE

CLUB TIR - Tournoi du tireur com-
pGt - C.ncours annexe Juniors -
Carabine AIR l0 l{ - 10.1O.1976 ao
stand de 1'USI TIR.

MERITENS

I " VOLONDAT _

3. CALMET
4" BERTRAND _

5" ELEURY
7 " l4EY

B. KOWAL

9. CHELY

3oBar. 3lB/4OO
2oBat. 3O7 I 4OO

Z"Bat. 3OZl 4OO

Z"BaL.293l4oo
3oBar . 274l4oo
2"BaL.25Bl4oo
3oBar. 245l4oo

En régionale III
AMBERT (2) bat ASC(1) l7-13

rlAND - 9.10.1916

RESULTATS DU I^IEEK-END

RUGBY - 17 .10.191 6

Juniors - Coupe Crabos
CO LE PUY/ASC - Crg.,é : f B - :

Cadet s

C.U.C. /asC - Cagné : 28 - 6

HAIJD - llonneur

ASC/Stade Clermontois. Gagné 227-21

FOOT - JUN FFE

MARSAC/ASC - Gagné : lO - I

l{inimes UFOLEP

USr/nSC-C'agna: Z-O
TENNIS DE TABLE

RégionaLe III (3'journée)

VIC LE COI4TE(2)/nsc(I)Perdu 26-4

District A 2 (lère journée)

AS BUSSEOL/ASC (2) - Gagné : 12-4

District A I (lère journée)

US Cheminot(2)/eSC : Perdu : 5-l I

District B 2 (lère journée)

ASC(4)/oncrr(r) - Gagné : I - 3

BASKET (Amical Juniors-Seniors)

ASC bat BRIOUDE

TENNIS DE TABLE

ASPTT I.{OULINS baI

BASKET Seniors -

sets à O

9 .10 .197 6

ASC 23- I 3

8.10.1976

LE BREUIL bat ASC 6l à 60 ASC/BRET]ILICOUZE - PCrdU :55_52
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Qui sait... clui sait... pss le plofibiet... !

Qu'i1 soit violet, jaune, gris,
vert, prune ou poire (i1 en a pres-
que 1a saveur) i1 se pr6sente sous la
forme drun rectangle de papier léger
(format 9 x 5,7cm, son origine est de
bois de basse qualité, de vieux jour-
naux, voire de déchets vêgétaux) enjo-
livé au recto d'une multitude de
lettres, de chiffres et autres sigles
sans oublier le respectable tampon
officiel d'une encre rouge le desti-
nant à 1a gente administrative.

En outre, si vous lrutilisez vers
midi (heure GMT...) 1es jours de ser-
vice uniquement, il est rayé diagona-
lement, crest son octroi, le soir i1
est rayê transversalement aux 2/3 de
sa hauteur (en partant de la base
sans f inverser) mais n'échappe pas
au fisc puisqutil est taxé (ce entre
I 9 et 2O heures - heure léga1e ou
1oca1e. . . )

Et puis, ce n'est point tout pour
son utilisation rationnelle i1 faut
encore 1e bafouer, 1e tripatouiller
afin de f investir du sceau du client
qui n'omettra pas d'inscrire ni son
grade, ni son indice majoré et non, son
indice net ancien (ctest simple suivez
lrattestation indiciaire par contre
très claire de notre Capitaine Tréso-
rier) pour pouvoir bénéficier honnête-
ment des soins de notre Gérant qui, 1a
mort dans 1râme ne cesse de pest.er
contre 1es Eickets-repas et de répéter
"Ah, si seulement je pouvais affichertrtout à lO Francs"tt.

Un célibataire HEU...REUX d'être
diagonalement et transversalement à
chaque repas nourri et HEU...REUX
de possèder de si beaux tickets.

Adjudant-Chef MORIN.

La 31" a LA COUITINE

Après une bonne permission de 6O h,
les E.S.O.A. des sections paires de
la 3lème, participaient à un séjour
d'une semaine à "LA COURTINETT.

Pour se rendre sur place, 1a pluie
était au rendez-vous mais el1e aban-
donnait très vite, car dès 1e lende-
main un temps magnifique al1ait
permet.tre 1a bonne exécution des
eombats. Ceux-ci très intéressants,
mobilisaient toute lrattention des
élèves ainsi que 1'exercice N.B.C.
qui allait donner à cerEains beaucoup
de difficultés ! !

Bien que le sêjour soit en tout
point une réussiEe, tout le monde
était bien content de rentrer.

Avant le départ en permission, 1es

commentaires donnaient 1e moral aux
sections impaires, eui à leur tour,
allaient connaître LA COURTINE. Le
mauvais temps du départ laissait entre-
voir un séjour difficile. La pluie et
1a boue rongeaient 1e moral et on sen-
tait un peu d'énervement chez les
E. S .O.4.

Le poncho était de rigueur et 1'r in-
térêt pour les combats s I en trouvait
diminué. Néanmoins, lrexécution de
ceux-ci sreffectuait avec sérieux.

Très vite 1a semaine s'achevait ;
1e so1ei1 participait à 1a satisfac-
tion du reËour et ttBon Dieutt que les
bâtiments de 1rE.E.T.A.T. semblaient
plus chaleureux !



Ies Eots üe Boui llacra

BIVOUAC ET SECURITE.

En raison de 1'heure tardive à
laquel1e certains cadres rentrent de
marche, i1 est envisagé de terminer
celles-ci par un bivouac. De p1us, par
mesure de sécurité pour assurer 1es
arrières, les lampes et autres dispo-
sitifs de sécurité seront bientôt
attribués.
tl lII - A 1 - A 2 - B 2 ?

Non, ce ne sont pas les quatre coups
c1és de la bataille navale, mais les
abrévations des quatre poules dans
lesquelles sont engagées nos brillan-
tes équipes de Tennis de Tab1e.

TOUT-TERRAI N

Maintenant que dans lrarmée les
"méhariÿ remplacent 1es Jeeps, des
cadres de ltEcole expérimentent avec
leurs 2 CV les possibilités de fran-
chissement de la marque. La preuve :

lrautre soir dans la Cité AUVERGNE,
un officier de lrEcole (étranger à
cette même cité) est tombé avec sa
voiture dans un de ces pièges (1 m de
profondeur) laissés obligeamment par
lrentreprise qui refait 1es égouts.

Bilan: une roue cassée et quelques
contusions pour 1a passagère située à
la place du mort. (Té1. 236).

UNERBBIENAIMABLT.

Mardi 12 octobre 19 h 15, panne de
courant dans la sal1e SSP. Aussitôt les
allumettes et briquets éclairent tant
bien que ma1 les disjoncteurs. Rien à
faire tout est sous c1ef. Heureusement,
un artilleur soucieux du confort des
sportifs a généreusement amené sa voi-
ture poury à 1a lueur des pharesrpermet-
Ere à tou't un chacun de se rhabiller.

JUMELAGES.

Au 3ème Bataillon, nouveaux galons
et naissance vont de pair. A preuve
les deux chefs de peloton nommés
Capitaine au ler octobre ont eu chacun
un heureux événement. Après Alexandre
HUERNE vient de naître Audrey BERNADET

AMENAGEMENT DE L'ENVI RONNEMENT

0n avait déjà bien médit sur 1es an-
tennes du club radio amateur. Mais
enfin, si maintenant le mât à la forme
drune baionnette, rassurez-vous ce
ntest pas pour satisfaire à une quel-
conque amélioration technique : i1
stagit tout simplement dtune marche
arrière intempestive du tracteur qui
refait les pelouses au pied des
antennes.

TOURBE.

Le gros tas de terre qui staccumule
au Sud des nouveaux g)rmnases nt est pas
de la terre ordinaire. 11 sragit de
tourbe. Bien ensemencé et arrosé, il va
donner naissance à une gazonière pour
les stades. En ef f et, 1às frHs de foot
commencent déjà à être tout pelés et
ceci avant même le 5ème match.

GYMNASTIQUE.

En raison de la gymnastique féminine,
1a messe du mardi matin de t h est re-
portée à t h 30 pour permettre à ceux
et à celles qui veulent a1ler et à 1a
messe et à la gymnastique de concilier
1es deux.

RECORD.

A cinq secondes près, Mr SOULIER a
failli gagner un auto radio. En effet,
au Salon de lfAuto (partie réservée aux
professionnels) i1 fallait procéder à
1'échange standard de 4 bougies dans le
minimum de temps. Record à battre :

38 secondes. Les 5 secondes excédentaires
ont transformé ltauro-radio en rodette.
Bravo quand même.

§)
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